
Emploi
Les gains d’emplois dans le tertiaire et la 
construction compensent les pertes de l’industrie

En 2019,  la Bourgogne-Franche-Comté gagne 530 emplois,  soit  une légère hausse de 0,1 % inférieure à la progression nationale de 1,1 %. L’emploi
régional est soutenu par la croissance en Côte-d’Or, dans le Jura et en Haute-Saône. Les effectifs dans les secteurs d’activité de la construction et du
tertiaire non marchand sont en hausse contrairement à l’année précédente. Le tertiaire marchand hors intérim continue sa progression au même rythme
qu’en 2018.  Les pertes d’emplois dans l’industrie sont  deux fois plus importantes que l’an passé. L’emploi  intérimaire continue son repli  mais moins
fortement.

Bénédicte Piffaut (Insee)

Avertissement

Cette publication présente le bilan économique annuel de l'année 2019 en Bourgogne-Franche-Comté. Suite à la crise sanitaire liée à la pandémie

Covid-19, la situation économique s'est fortement détériorée à partir de mars 2020. Le premier article "Synthèse du Bilan économique 2019 et

premiers éléments sur 2020" fournit des éléments de mesure des impacts économiques de la crise et du confinement de la population. 

À la fin 2019, la Bourgogne-Franche-Comté
compte 969 900 emplois, 530 de plus en un
an. La baisse connue en 2018 est enrayée, le
nombre d’emplois est en légère progression
cette année grâce à un fort rebond au dernier
trimestre. L’emploi augmente de 0,3 % dans
le secteur public alors qu’il est stable dans le
privé.  Au niveau national,  la hausse est  de
1,1 %  et  c’est  l’emploi  privé  qui  tire  la
croissance avec une augmentation de 1,4 %
contre 0,4 % dans le public (figure 1).
Dans la région, l’agriculture, la construction
et surtout le tertiaire marchand hors intérim
sont  orientés  à  la  hausse  quand l’industrie
confirme  son  repli  des  années  précédentes
(figure 2).
L’emploi augmente dans trois départements
de  la  région : la  Côte-d’Or,  le  Jura  et  la
Haute-Saône. À l’inverse, il baisse dans les
cinq autres.

Moins de pertes dans l’intérim

En 2019,  en  Bourgogne-Franche-Comté,  le
repli du nombre d’intérimaires s’atténue par
rapport  à  l’année  précédente.  Les  effectifs
baissent  de  300  emplois  contre  4 700  en
2018. L’évolution est moins favorable qu’au
niveau national (figure 3). En effet, l’emploi
intérimaire diminue de 0,9 % contre - 0,3 %
en France.
Il existe de fortes disparités dans la région.
Le Doubs et la Saône-et-Loire, départements
qui  concentrent  plus  de  40 %  des
intérimaires  de  la  région,  perdent  chacun
3 % de leurs effectifs. À l’inverse, en Haute-
Saône,  dans  le  Territoire-de-Belfort  et  la
Nièvre  le  nombre d’intérimaires  augmente,
surtout dans ce dernier, + 12,3 %.

Accentuation des pertes dans l’industrie 

En  2019,  l’industrie  perd  1,2 %  de  ses
emplois  permanents  dans  la  région,  soit
2 000 postes en moins, quand elle en gagne
0,3 % au niveau national. Alors qu’en 2018
les  pertes  d’emplois  s’amenuisaient  dans
l’industrie  régionale,  cette  année  la  baisse
est identique à la moyenne quinquennale.
Seuls  les  effectifs  de  l’industrie  agro-
alimentaire progressent, affichant même une
croissance  supérieure  au  niveau  national :
avec + 1,7 % contre + 1,5 % (figure 4).
L’emploi  industriel  diminue  dans  tous  les
départements de la région, à l’exception de
la Haute-Saône, où il est relativement stable.
Son repli  est  particulièrement marqué dans
le Territoire de Belfort, - 3,5 %. Le Doubs,
département  qui  compte  le  plus  d’emplois
industriels,  perd  800  emplois  soit  près  de
40 % de la perte du secteur dans la région
(figure 5).

La construction repart à la hausse

La tendance s’inverse dans la construction.
Alors  que les  effectifs  baissaient  de 1,7 %
par an entre 2013 et 2018, ils augmentent à
nouveau  en  2019,  avec  500  emplois
permanents en plus. La hausse est de 1 %, ce
qui  reste  toutefois  trois  fois  inférieur  à  la
hausse nationale. 
L’emploi  dans  la  construction  croît  en
Haute-Saône  et  dans  le  Doubs  au  même
rythme  que  dans  la  région.  L’Yonne  et  la
Côte-d’Or  profitent  plus  nettement  de
l’embellie  avec  une  augmentation  des
emplois de respectivement 4,1 et 2,4 %. Les
effectifs  sont  relativement  stables  dans  la

Nièvre et en Saône-et-Loire et ils baissent de
0,7 % dans le Jura et le Territoire de Belfort.

Hors intérim, gains d’emplois dans le 
tertiaire marchand

Le  secteur  tertiaire  marchand  hors  intérim
gagne  1 500 emplois  permanents,  soit  une
progression de 0,4 % au même rythme qu’en
2018.  L’écart  se  creuse  avec  le  niveau
national dont la hausse est plus de quatre fois
supérieure.
L’hébergement-restauration  est  le  moteur
principal  de cette  hausse,  avec les  services
aux entreprises et le commerce qui repart à la
hausse  après  une  stabilité  en  2018.  À
l’inverse,  les  services  financiers  et  les
services aux ménages perdent des emplois.
L’emploi du tertiaire marchand croît dans six
des huit départements de la région. Le Doubs
et la Côte-d’Or, premiers employeurs dans ce
secteur,  sont  les  départements  les  plus
dynamiques avec des hausses de plus de 1 %.
L’emploi  dans  ce  secteur  décroît  dans  la
Nièvre  et  surtout  dans  le  Territoire-de-
Belfort,  où  la  baisse  des  effectifs  est  de
2,9 %. 

Le tertiaire non marchand en légère 
progression

En  Bourgogne-Franche-Comté,  le  tertiaire
non marchand augmente, en 2019, de près de
500 emplois, soit une hausse de 0,1 %. Trois
départements  augmentent leurs  effectifs :  le
Jura, le Territoire-de-Belfort et la Côte-d’Or.
Ces  départements  connaissent  tous  une
progression  supérieure  à  celle  du  niveau
national qui atteint 0,3 %.�
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1  Évolution de l’emploi salarié

Note : données CVS en fin de trimestre. Les données du dernier trimestre affiché sont provisoires.
Champ :  emploi salarié total
Source : Insee, estimations d’emploi ; estimations trimestrielles Acoss-Urssaf, Dares, Insee. 

 2  Évolution trimestrielle de l’emploi salarié total par grands 
secteurs d’activité en Bourgogne-Franche-Comté 

Note : données CVS en fin de trimestre. Les données du dernier trimestre affiché sont provisoires.
Champ :  emploi salarié total
Source : Insee, estimations d’emploi ; estimations trimestrielles Acoss-Urssaf, Dares, Insee. 

 3  Évolution trimestrielle de l’emploi intérimaire

Note : données CVS en fin de trimestre. Les données du dernier trimestre affiché sont provisoires.
Champ :  emploi salarié total
Source : Insee, estimations d’emploi ; estimations trimestrielles Acoss-Urssaf, Dares, Insee.

 4  Emploi salarié total par secteurs d’activité en Bourgogne-
Franche-Comté

Note : données CVS en fin de trimestre. Les données du dernier trimestre affiché sont provisoires.
1 : glissement annuel qu’aurait connu l’emploi salarié total du secteur, si l’évolution avait été la même 
pour chaque année de la période considérée.
Champ :  emploi salarié total
Source : Insee, estimations d’emploi ; estimations trimestrielles Acoss-Urssaf, Dares, Insee.

 5  Emploi salarié total par départements et par grands secteurs 
d’activité en Bourgogne-Franche-Comté

Note : données CVS en fin de trimestre. Les données du dernier trimestre affiché sont provisoires.
Champ : emploi salarié total
Source : Insee, estimations d’emploi ; estimations trimestrielles Acoss-Urssaf, Dares, Insee.
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Glissement annuel

Agriculture Industrie Construction Total

Côte-d’Or 215,5 1,7 -1 2,4 1 -0,5 0,5 0,6

Doubs 195,7 1,2 -1,9 0,7 0,6 -3 -0,4 -0,2

Jura 85,7 7,2 -0,7 -0,7 0 -1,3 2 0,5

Nièvre 66,2 3,8 -1,6 -0,2 0,2 12,3 -0,3 -0,2

Haute-Saône 66,0 4,1 0,3 1 0,8 4,3 -0,1 0,4

Saône-et-Loire 182,7 1,3 -1,1 -0,1 -0,1 -3,3 -0,1 -0,2

Yonne 108,0 1,4 -0,4 4,1 0,1 -3,1 -0,9 -0,1

50,2 3,9 -3,5 -0,7 -2,2 4,5 1,5 -0,9

969,9 2,3 -1,2 1 0,3 -0,9 0,1 0,1
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